
EPITRE AUX HEBREUX: CHAPITRES 3 A 6. 
 
Réflexions générales. 
 
I - Plans possibles de cette épître 
 
. A- Plan en 4 parties (conforme à la rhétorique des anciens):  
1- Le Préambule où l’auteur énonce le sujet qu’il va traiter et marque son 
importance: de 1,1 à 4,13 - sa thèse étant formulée en 2,17 "en conséquence, 
il a dû devenir en tout semblable à ses frères, afin de devenir dans leur 
rapports avec Dieu un grand prêtre miséricordieux et fidèle, pour expier les 
péchés du peuple". 
2- - Définition et justification de la thèse: 4,14-5,10.  

- Considérations destinées à exciter l’intérêt du lecteur: 5,11-6,20 
3- - Démonstration de la thèse: 7,1-10,18.  
4- - Epilogue: 10.19-13,25 où l’auteur développe de considérations 
pratiques. 
 
. B- Plan en 3 parties: 
Chapitres 1 à 7; Le Médiateur de la Nouvelle Alliance 
Chapitres 8 à 10 L’oeuvre médiatrice de la nouvelle alliance 
Chapitres11 à 13; La foi. 
 
Comme cela a été souligné dans le précédent Bibletudes, l’auteur utilise de 
nombreuses citations du premier testament, parfois avec des extraits très 
longs, ce qui est très différent des épitres pauliennes. De ce fait il peut être 
intéressant de reprendre de manière plus exhaustive certaines de ces citations 
en les remettant dans leur contexte. 
 
II - Réflexions sur le psaume 94 (chapitre 3) 
 
L’auteur se veut chef de communauté et donc demande aux chrétiens issus 
du judaïsme de ne pas se relâcher dans leur foi. L’utilisation du psaume 94 est 
intéressante, même si on peut ne pas adhérer avec le raisonnement de 
l’auteur.  
Ce psaume qui commence (il ne faut pas l’oublier) par un chant de 
réjouissance et de louange – "Venez crions de joie pour le Seigneur, allons à 
Lui en lui rendant grâce, par des hymnes de fête acclamons Le….Le grand roi 
c’est le Seigneur" - était entonné par les lévites lors de certaines cérémonies 
au Temple de Jérusalem. Il est d’une certaine manière le premier d’une série 
de plusieurs psaumes de louange: psaumes 94- 99. Et pourtant ce psaume 
inspiré à David par l’Esprit Saint rappelle que la tentation d’endurcir son cœur 
demeure et que cela Dieu ne le supporte pas.  
 
C’est donc une mise en garde qui est adressée aux chrétiens d’origine 
hébraïque: chaque jour il est important de veiller à ne pas endurcir son cœur 



et de ne pas oublier les hauts faits de Dieu, qui a tant aimé le monde - Jn,3,16, 
mais qui est aussi capable de punir.  
 
Dans le passé, devant la peur et donc le peu de foi de son peuple qui était 
sorti du désert après avoir vu les hauts faits contre Pharaon, au moment 
d’entrer dans la terre promise Dieu a condamné à mort ceux qui n’avaient pas 
eu foi en lui, en les renvoyant pendant 40 ans dans le désert. Cela vaut la 
peine de lire les chapitres 11, 13 et 14 du livre des Nombres. En effet après la 
sortie du désert le peuple supporte mal les conditions de vie imposées par ce 
que beaucoup considèrent comme un exil et non comme une sortie de 
l’esclavage et "récriminent", ce qui pousse Moïse à intercéder. Et il semble 
bien que Dieu en face de Moïse soit assez vindicatif et ne supporte pas la 
plainte. Il ne supporte pas non plus que l’on mette en doute sa puissance, et 
comme les 12 hommes envoyés pour explorer la terre promise reviennent - 
sauf deux d’entre eux - avec la peur au ventre devant les peuples qui habitent 
ce pays, il condamne tout le peuple à retourner dans le désert de manière à ce 
que cette génération à la nuque raide ne puisse jamais arriver en pays de 
Canaan: leurs cadavres sont censés joncher le désert. 
Le psaume 94, rappelle cela à ceux qui pourtant chantent la gloire de Dieu et 
l’auteur de la lettre insiste sur la phrase "ils n’entreront pas dans mon repos".  
 
Le terme "repos" peut renvoyer à au moins deux interprétations. Il y a d’une 
part le repos de Dieu après avoir créé le monde et tout ce qu’il renferme, qui 
renvoie au repos demandé le jour du Shabbat. Mais aussi la place du croyant 
qui se repose en Dieu, son rocher, sa forteresse, sa citadelle. On peut dire 
que ce repos renvoie au temps. Après avoir œuvré, Dieu est entré dans le 
temps du repos et il souhaite que ce repos soit partagé.  
D’autre part, il y a le lieu. Or le lieu du repos est certes un ailleurs, où les 
humains ne sont pas, mais aussi le temple de Jérusalem où d’une certaine 
manière Dieu, présent, se repose et accepte les sacrifices quotidiens offerts 
par les prêtres et les sacrifices pour le pardon des péchés. 
 
Si l’auteur de la lettre insiste sur le Aujourd’hui, c’est pour montrer que ce que 
qui a été écrit dans le passé reste présent dans notre aujourd’hui, car inspiré 
par l’Esprit Saint, et donc que nous devons aujourd’hui veiller à ne pas 
endurcir notre cœur, de peur que Dieu ne se retourne contre nous. Il est 
certain que ce Dieu là qui n’est pas un Dieu de miséricorde est assez éloigné 
du Dieu Père de Jésus, mais de ce fait Jésus Grand Prêtre (thème majeur de 
cette épitre) prend toute sa place. 
 
III - La notion de "maison" (chapitre 3)  
 
La "maison" renvoie certes à l’édifice et donc au constructeur, mais surtout à 
la descendance. La descendance de Moïse (la maison de Moïse) - qui n’a pas 
respecté l’alliance malgré la relation de Moïse avec Dieu qui lui parlait comme 
un ami parle à un ami, Moïse fondateur du peuple juif - est moins grande que 



la maison de Jésus, car d’une part Jésus est le Fils, mais aussi la 
descendance de Jésus (tous ceux qui ont reçu le baptême), qui est, de par 
Lui, dans une filiation directe avec Dieu Père, est appelée à être bien plus 
importante que la maison de Moïse qui reste quand même limitée et ne 
s’adresse pas aux nations. Ceci permettra ultérieurement à l’auteur de faire 
comprendre aux lecteurs qui ont eu la tentation de revenir à la maison de 
Moïse qu’ils ont fait fasse route, et que cela risque de ne pas leur être 
pardonné.  
 
IV - Grand Prêtre selon l’ordre de Melchisédeq: Le Psaume 109 (chapitre 7)  
 
L’auteur utilise ce psaume (attribué à David) pour montrer que Jésus est 
prêtre selon l’ordre de Melchisédeq. Là encore on est dans un "aujourd’hui" du 
psaume, puisque Jésus s’en était déjà servi dans une controverse avec les 
pharisiens qui lui demandaient une réponse.  
Le verset 1 dit: Le Seigneur (Dieu) à dit "à mon Seigneur"; donc pas à David, 
mais à un autre: qui dans un premier temps aurait pu être identifié à Salomon, 
dont le nom signifie Paix et qui a construit le temple lieu de la Présence de 
Dieu, mais qui pour Jésus est Lui même. Il s’agit donc d’un psaume 
messianique que Jésus d’est attribué, certainement au grand dam des 
pharisiens qui ont dû le considérer comme un blasphémateur. 
 
Si on lit le psaume en entier, on voit que c’est un psaume assez guerrier: le 
Seigneur donnera la victoire, et fera des ennemis l’escabeau des pieds (on 
peut voir l’image d’un amoncellement de cadavres, ce qui n’est pas très 
réjouissant). La même image est reprise à la fin du psaume: il juge les nations, 
les cadavres s’entassent: partout sur la terre, il a écrasé des têtes. Celui qui 
est le Roi est aussi prêtre, à la manière de Melchisédeq.  
On sait peu de choses de ce roi, qui apparaît dans la geste d’Abraham dans le 
livre de la Genèse (Genèse au chapitre 14). Abraham et son neveu Lot sont 
amenés à se séparer, mais l’un comme l’autre sont riches en troupeaux, en 
argent et en or (Gn13). Lot s’installe à Sodome, gouverné par un roi, et se 
trouve pris en étau dans une guerre entre différents roitelets. Lot est fait 
prisonnier et des biens sont razziés. Abraham vient à son secours, bat 
différents rois avec très peu d’hommes (ce qui montre que la puissance de 
Dieu est avec lui), et délivre Lot. Le roi de Sodome (ville de Lot) vient à la 
rencontre d'Abraham, certainement pour faire alliance avec lui, alliance qui est 
célébrée par Melkisédeq, grand-prêtre et roi de Salem (la paix) avec du pain et 
du vin, ce qui renvoie à un sacrifice non sanglant et qui préfigure ce que fera 
Jésus le soir du Jeudi précédant la passion. Ce personnage est à la fois Prêtre 
et Roi (ce qui est important pour l‘auteur de la lettre), et bénit Abraham au nom 
du Dieu Très haut. Abraham lui donne la dime de tous ses biens (peut être 
pour éviter ultérieurement de se faire attaquer par ce personnage). Bien plus 
tard, Abraham par la circoncision donnera, non plus ses biens, mais une partie 
de lui à son Dieu. Jésus lui, se donnera en entier.  
 



ANALYSE 
 
Chapitre 3 
Jésus est supérieur à Moïse, que l’on peut considérer comme le fondateur du 
peuple Juif par le don de la loi. Croire en Jésus est comme une certitude 
d’entrer dans la terre promise. L’utilisation du psaume 94, montre que 
l’obéissance est nécessaire, qu’endurcir son cœur est toujours possible et que 
ceux qui endurcissent leur cœur provoquent la colère de Dieu. N’entreront 
dans le repos de Dieu que ceux qui restent fidèles.,  
 
 Versets 1-2: Comparaison entre Moïse et Jésus, qui l’un comme l’autre 
ont été fidèles à celui qui les a institués. On peut d’ailleurs penser que Moïse, 
qui est d’abord prophète (interlocuteur unique de Dieu et transmetteur de sa 
parole), est aussi d’une certaine manière Grand Prêtre car c’est lui qui 
intronisera Aaron en sacrifiant les animaux demandés par Dieu; étant le Pont 
(pontife, prêtre) permanent entre Dieu et son peuple, est cependant inférieur à 
Jésus, car il n’est pas le Fils.  
 Versets 3-5 Celui qui construit la maison (l’architecte) est plus grand que 
celui qui l’habite. La maison construite par et pour Jésus doit englober tous les 
humains alors que la maison construite par Moïse ne concerne qu’une 
descendance plus localisée. Jésus est donc le plus grand. Mais c’est à nous 
de faire partie de sa maison. La finale du verset 5: "Et sa maison c’est nous, 
pourvu que nous gardions l’assurance et la joyeuse fierté de l’espérance" 
permet d’introduire la suite: veiller aujourd’hui à rester dans cette ligne de vie.  
 Versets 6-11: Citation des strophes finales du psaume 94, mais dans la 
version des Septante et non dans la version hébraïque, avec une traduction 
différente des verset 11 et 12.  
 Versets 12-14: Exhortation à ne pas se détacher du Dieu vivant, et à 
s’encourager les uns les autres pour rester dans la foi. 
 Versets 15-19: Rappel de ce qui est arrivé aux Israélites qui ont endurci 
leur cœur et qui ont provoqué ainsi l’irritation de Dieu. L’infidélité ferme l'entrée 
du royaume promis.  
 
Chapitre 4 
 La méditation sur le psaume 94 se poursuit. Il est question de l’aujourd’hui qui 
est notre aujourd’hui, et de l’obéissance, en sachant que Dieu ne s’en laisse 
pas compter car sa sagesse oui permet de voir ce qu’il y a en chaque être. 
 
 Versets 1-4: Pour entrer dans le repos de Dieu (et cela peut renvoyer au 
retour de Jésus, retour qui était imminent pour les Chrétiens) il faut veiller à ne 
pas baisser sa garde et à rester en communion avec ceux qui écoutent la 
parole. Dans le livre des Nombres, parmi les douze explorateurs, seuls deux 
étaient certains, malgré ce qu’ils avaient vu, que Dieu les accompagnerait 
dans la conquête. Mais le peuple n’écouta pas ces deux là (ne restèrent pas 
en communion) et n'a pas pu entrer dans le lieu du repos de Dieu.  



 Versets 5-7: Le premier récit de la création du monde se clôt par le fait 
qu'après avoir dit que tout cela était bon, Dieu se repose de son travail. Il s’agit 
à la fois d’un temps, mais aussi d’un lieu. Or ceux qui ont été infidèles n’ont pu 
autrefois entrer dans le repos de Dieu. Si le psaume parle d’un aujourd’hui, 
c’est que l’Esprit Saint veut nous faire comprendre que pour chacun cet 
aujourd’hui est au présent. 
 Versets 8-11: Puisque Dieu, aujourd’hui, offre à nouveau un repos, il est 
nécessaire de ne pas désobéir pour entrer dans ce repos.  
 Versets 12-13. Il s’agit là, d’un des plus beaux versets de cette lettre. 
"Vivante en effet est la Parole de Dieu, efficace et plus incisive qu’un glaive à 
deux tranchants, elle pénètre jusqu’au point de division de l’âme et de l’esprit, 
des articulations et des moëlles, elle peut juger les sentiments et les pensées 
du cœur". On peut penser au livre de la Sagesse de Salomon 1,7: "La 
Sagesse est un esprit ami des hommes, mais elle ne laisse pas impuni le 
blasphémateur pour ses propos". 7, 24: "Plus que tout mouvement la Sagesse 
est mobile; elle traverse et pénètre tout à cause de sa pureté… Elle est un 
reflet de la lumière éternelle, un miroir sans tache de l’activité de Dieu". . 
La parole De Dieu (à la fois la Sagesse, mais aussi Jésus parole du Père) est 
toute puissante. Elle sonde les cœurs et les âmes, elle met à nu tout ce qui 
pourrait se vouloir caché et elle connaît l’humain dans sa pauvreté. 
 Versets 14-16: Malgré notre faiblesse, ayant en Jésus un Grand Prêtre 
capable de compatir à nos faiblesses, nous sommes sûrs d’obtenir 
miséricorde. 
 
Chapitre 5 
L’auteur montre comment Jésus en étant le serviteur parfait, est aussi Grand 
Prêtre.  
 
 Versets 1-4. L’auteur fait une comparaison entre le grand prêtre tel qu’il 
a existé du temps de Moise et tel qu’il existe dans la liturgie juive pratiquée 
dans le temple. Il rappelle que cet homme, choisi (car on ne s’arroge pas cet 
honneur), doit offrir pour lui-même un sacrifice d’expiation, puisque comme 
tous les hommes il est pécheur et faible. Ceci pouvant lui permettre d’être 
compatissant. 
 Versets 5-6. Jésus ne s’est pas donné ce titre, mais il a accompli les 
prophéties, Psaume 2, 7: tu es mon fils, moi aujourd’hui je t’ai engendré, et 
Psaume 109: "tu es prêtre à jamais selon l’ordre de Melchisédeq". 
 Versets 7-10; De par son obéissance totale, Jésus est devenu le 
serviteur parfait. Il est certes mort, mais il a été sauvé de la mort en 
redevenant vivant. Et désormais il est devenu principe de salut éternel. 
 Versets 11-14. L’auteur reprend ici les termes que l’on trouve dans la 
première épitre aux Corinthiens (1 Cor 3, 2), en reprochant à ses lecteurs 
d’être redevenus comme des enfants ignorants qui doivent être nourris par du 
lait et qui ne peuvent être alimentés comme des adultes.  
 



Chapitre 6 
L’auteur s’en prend manifestement aux chrétiens qui se sont détournés de la 
foi et s’adresse à ceux qui sont restés fidèles, en les stimulant pour qu’ils 
deviennent héritiers de la promesse. Et pour cela il leur montre que Jésus 
Grand Prêtre est là pour les introduire devant Dieu. 
 
 Versets 1-3 Ces versets sont un véritable Credo, ce qui indique que la 
transmission de la foi était déjà codifiée: repentance, foi en Dieu, baptême, 
imposition des mains, foi en la résurrection et en la vie éternelle . Mais l’auteur 
veut aller plus loin. 
 Versets 4-8. L’auteur s’en prend à ceux qui ont failli, qui se sont 
détournés des dons reçus et se demande s’il est possible de les réintégrer 
alors que d’une certaine manière ils bafouent le Fils de Dieu. Ils sont comme 
une terre qui ne produit pas du bon fruit, terre qui finira pas être brûlée. 
 Versets 9-12; L’auteur s’adresse maintenant à ceux qui font ce qu’ils 
peuvent, mais même s’il les félicite pour leur charité, il leur demande d’imiter 
ceux qui par la foi et la persévérance héritent des promesses. 
 Versets 13-18. Dieu ne ment jamais. Il l’a prouvé avec Abraham qui en 
obéissant a reçu ce qui lui avait été promis (père d’une grande descendance). 
Il s’est engagé à faire de nous une multitude de fils, et ceci est rendu possible 
par le sacrifice de Jésus.  
 Versets 19-20. Puisque Jésus est entré en précurseur dans le lieu divin 
où se tient Dieu, devenu pour l’éternité Grand Prêtre, il nous y fera entrer 
aussi et fera de nous des fils. 
 


